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M. i/Eoirce»,
Iticn di m oi^t1 «vi e «me logiipia ciptiniM «pir (!<• 

donn. r aux actiont le» |>l»« fépieliei»*it»l«« une «|>i«a 
de venu, l’on inêine mm eet «il ju.nhe»

nuprè*de* | .............. <pn «nnt de hoim' fu: Je» |»ni-
r^'lûi le* plu* innin» en fait de iiittlice. t ndà di- 
rrrifinenl ce ipi’uiiraU pu l ore I-Biiteur de l'écrit qui 

iru dam U t'anad en eu Cale du 2.» Juin, m>.«é 
•M i ù1 »u évilii l' » ton- 

daiii I' ■ 10)11

* p*
•• un téuimu auricu » 
tra I ction» et plu«ieura autr* a • ti 
Cl|,ei H le» idée» qu’il U éuil*. Cv léninlll »uiicnlaire 
a,irait dû *o reapectcr pour ne paaétre lut-x o i
rut dea fait», «IM circnnataneoa, de» auppontion» 
«iu’iI rounait trô» tuen èlre tout autres quocenï qu’d 
mentmune. Je a>o» ineritau» avant de l« rélutcr 
», je diet m’ailreaaer a l'autour mémo en lovant le j 
»ü le pour lB>s*er voir son nom eu toutes li Un », on 
»i psi respect pour «on état, le ra-g qu'il occupe, 
aor» dévouement à lo chute publique, je ne loiai pu» 
miel)x de |e laisser anus »on nioiiliau. Adreibotia 
nous donc au témoin. !

•• J'/taii prOeut en cour lf 0 du courant f c. ’ II iat

; ployant un Notaire pour utilizer lo margin Hier de 
lui «Iminer un compte détaillé <te» graina qu’il avait 
ai heté. > t pour Ira quel* il avait coiiaenti un tnllet, de 
Itunlio volonté. U’oaMroU» M. le téniom et wn 
no que voua connaisacz qui av«z lait naître ce pro 
.c», et tou* uviï tout en votre pouvoir pour le «ou 
tenir a Pcncmitie de la lubrique. Oaonex-vou*, nui- 
vaut unecouluma chex voua,.le mer? K- v ioaregret­
tez an i» doute piofomtément rjue la uéfitite que vmi» 
avez éprouvée, et dont vota clie.thcnz vameiiionl 

! à vrius dist ulper, voua prive du pUiair de créer un 
1 nombre d’auuea procès annal inutiles, ansüi de|>U 

lc», uusai inj ialr a quo celui -à, Corinne vouv vuu» le 
pMjpo»i< /. .i men. filonai* ur l>: témoin, il ne laui pa- 
luire tunt de phraaea pour le/Juew letton. Voua »u 
viz à quelle reqiiiaition il lut obtenu, (ai toute fui» 
il le fui, car j’. n dnute). Vouaaav.z «jiio lo* »ul>- 
pœiin* furent envoyé* a Si. l’iene eu blanc, v »u» sa­
vez par quelle iiwiii ils furent remplis, vour «avez 
la torrc*| otulance, et que ne savez-vou» par ilan» 
celle atl'.ire f voue en été» le moteur, vuu» qui aviz 
liguré roimne principal, l’étant en cflùt.

• l.<t dernière enti ce dots le livre Uc.* Ce mor­
ceau de plaidoirie est de main de maître. U prouve 
■uiitemnit que l’on peut d.ie beaucoup do mut»

du iJue.tCur de 8t. ThuniaH tu la lunueile du 
jeune Médecin de KattmuraKkn n ont pu asHtirer 

ait i1!1 ^érismi 4e.ii.nk/mie dont il ts»i allbgé ; celte nions, 
,m,. i alhetion morale ne peu! trouver remède que l'aren

»'e.t fait

auriez <'û montrer comment et pourq 
cl la p»ix qui ont régné data c-tte ..ceaaion p> i- 
voot lui ê ie attribué*. A la vérité r’eul été ià< ne 
difficile pour voua que de fane coite preuve, car 
il e*t cl or que voua ne v-.ul. z la que donner a Mon- 
unir le curé lo méute d'une tircon* auce venue 
d’elle-niêrne, dont voua vuu» emparez injustement 
pour l’exploiter a uni profit. Q"e'de est cet e 
constance. Monsieur le témoin, sur laquelle voua 
fèliui'Z le* opposana à la bâtisse d’Ff Uteî N’e.t- 
ce pa» la constance de la résistance a loua les pou 
voua canoniques ? C’est cette constance *ur la­
quelle voua voua <xta-i-z. Noble constance aana 
doti'c, et que vous Monsieur le témoin, devez 
favoriser ' * maintien de l’autor.té Episcopale. 
Nubie conalance, qui voux a (ail conaed'er aua op 
pnaan» de paaser un dédit de t'iUO, m l’un d’entre 
eux »« reliai tait ou y déaobéi**ail. Noble constan­
ce, qui « fait naître en voua la pontée encore | lu» 
puble d'envoyer une députation pour protester 
Monseigneur l'Kvèqiie aim de l’oblig-T ù marquer 
une nouvelle plie- d F.glise. f.e» oppoaana vuu» 
sont, Munaieur le léuioin, redi vablca de toute* cea 
iléi a et de bien d'autres puisé-* airtrefolt dota le*

ilu oublier

arrivée, maintenant il y en u de ix, qui su donnent U 
main pour mettre le trouble ei l'excitation parmi les 
hubtlanx. « l.e> abus que je liens de signaler 
i'oiia tea abu» ont oiigmé Uaiia votre tète oup atii- 
guine, et c'est encoiv une critiqua contre l’Kvéque 
l’eraonn* ne a’eal plaint, pereoima ne ae plaignait 
avant que vous ayez conseillé a Augustin Demer», 
( que vous avez tnré do reapectablu pour voua don- 
ne, du relief,) deauivie la marcha qu’il a pnaa ; il 
■'en repent, mu-s il espère qua vous lui ferez taire 
un» tourné dans tou» lea village* pour l’aider a 
payer ïl* Irai* d# cour. La chose ne aer* pa» 
nouvelle rt vous pourrez pout-éue parce moyen 
voua exempter de laue un remboursement conacien- 
cieux. Ce que vous dite» des complu* de* mar- 
guilliers est absolument faux et n’eat que pour jeter 
du blâme aur les cuié» précédent, l.ea marguidiera 
ne veulent pa* loujuui» pour»uivre, il* ont pris des

la ùbtique au

l.yotu, ( aid well, l'argues, Liddell, Barret, !|qur»t inn de-simple droit, question de propriété

lu ns lus loges du petit llern»; oti l’on peut iui 
aduiiniHirer l'orce hellebore.

| J-iiii me demande, de quel côte étaient lus 
|>crt>niinaiités, les appelle aux pissions, hju-- 
ticu, ôte. étu. Fourqu<>i produire ici un lan­
gage qui ne peut que blesser une oreille déli­
cate, souiller vos colonne* et la liberté de l.i 
presse f pourquoi l'itigiiur vos lecteurs par lus 
platitudes dont le Notaire.... M .... régala 
quelque.-, h.ibitan* de bi. Kochr d'ailleurs ne 
iui ai-je pas prouvé, par les parole» mêmes du 

, son coryphée que j’ai jmi citer s:i:ii manquer au 
décoruni :
truant a la justice, tout !e public de St. R >cli la 

lut a rendue.jméme !e aexe léminin qui n’est pas 
le moins partagé en intelligence, et qui parut 
en cette occasion prendre une lionne pari nux 
aiiaires. Le Notaire M... .pariu deux Ibis et 
bien au long, mais une tmissiéiue tentative at- 

! tira le mépris et h-s hués de tous les gens sensés. 
S'il lut victorieux, comme Jean le publie d’a­
bord ; pourquoi se plaint-il et pourquoi n'a-l-ii 
pas pou*fé i>a victoire jusqu’au cliel-iieu du 
comté, ou il aurait pu aider au jeune arpenteur 
a arborer le purillon ? ns au contraire on ne lui a 
pas laissé la liberté de répliquer comme il s'en 
plaint ; pourquoi n’rst-il pas venu à l’invitation 
du Docte--r T. le réfuter A l istel et pourquoi 
chante-t-il victoire ?

Four ce qui a rapport i la morale dus sémi­
naires que des hommes vertueux inculquent aux 
eniaiis ronflé» à leur anin ; vous me permettrez 
rte dire M. l'Ldileur, que ce n’est pa* celle de 
lVx-sémiin*ri»ge, de Drus Jean ni de son •***. 
t^ue le docte trio de *8t. Koch feuillete cette 
morale et il rencontrera ce corrollaiie. (£ui- 
cunujue poiitieum exercent auctoritatem, </<i 
imaifine» »unt et ministri, ni parte auctontates 
i/uam liaient. Or dans la constitution d’im gou­
vernement mixte que l’on regarde comme un 
chef-d'œuvre du Ij sagesse humaine, les député» 
du peuple forment une partie de celte autorité ; 
Jean ne doit pas disputer au peuple eut adage 
uoxpopuli vox clei, la voix du Feuple la voix do 
Dieu : donc lus P-2 Késolutious tkc. ècc.

Avant de dire adieu » Jean, ju dois réimn^lrc 
aux allusions qu’il a faites ô plusieurs repi i»u« 
touchant un fcr/di« meunier: M. Etchenback,

I Sewell, Kowlcy, Leslie, lirasaet, Maroden, Ern- 
Fainchaud, Couiilard, Taché, ülanchet, 

ni. Tcsmit, .Seguin, Noël, Frémont, Kou*
si-mi. (»rénier, Kt. D. oiul, X, Drolet, Mnriin, 
U.- lard, Kbimliart, Biais, Girard, Michaux, 
La veaux,—34.

M. lu Dr. Fainchaud, le doyen des membres 
pré»ens est appelé au fauteuil.

M . le Dr. Lyons élève quelques doutes sur le j 
droit d’ancienneté réclamé pour M. le Dr. Fain­
chaud, mais rnir lesquels il u’iusistc pas.

Le même Monsieur lait motion que les régis- 
Ires des procédés du bureau soient mis devant 
l assun.biéu. Après quelques observations, la 
inotioT r » t mise aux voix et négalivée.

Il i »t ensuite, Résolu 1ère. que le mo le de 
voter sera le même qu’à la première élection.

îio. tjuc lus nuiubrcs élus recevront leurs 
confrères à une collation le soir a 1 llôlcl d'Al­
bion.

M. le pré,i lent ayant déclaré le scrutin ou­
vert, chacun des membres déposa un billet con­
tenant les noms de ceux pour te.-quels i! votait.

A midi soi rmnt, M. le président, assisté de 
MM. les Drs. Couiilard et Te&aier ouvrit les 
billets, et le nombre des voix se trouva com­
me suit :
MM. Faincbaud, M Bluniharn, 19 ;

Couiilard,
Taché,
lilaiichct,
Tessier,
Frémont,

•-Jo
25
.’ti
21 
o >

Le jugement devait être rendu le premier jour 
du terme de Septembre suivant. Cependant, 
rien n’en a clé fait, et l’on en ent encore 
à attendre ce jugement, qui intéresse mus 
population considerable.

Ce n’est p.n tout, dernièrement, M. Phrtlipt 
s’est mis a taire un nouveau quai sur le terrain 
eu dispute, et sur la recommandation du pro­
cureur-général, lus traver*ier» ont détail ces ou­
vrages, et ils’uncst ensuivi l’arrestation du sept 
personnes sur la plainte deM. '‘hhlms.

Voilà le point désagréable ou eu es* renlue 
cette atfairc. Tout cela aurait én4 prévenu ri 
les officiers à qui il appartient avaient mis duns 
l'a da ire toute la diligence «t le soin que le pu­
blic a droit d'attendre d'eux. Farce que M. le 
procureur-général n a pas pressé MM. le* Ju­
ges de prononcer promptement un jugement, 
ou parce que MM. lus Juges ne ae sont pa* ten­
dus aux instances de M. le procureur-général, 
voiiît sept procès, et des milliers d’autres inté­
ressés jt'iés dan» l’inquiétude sur une servitude 
ou droit qu’ila croient avoir, et cela jusqu’à ce 
qu’il plaise à MM. le* officiers de la couronne 
et les juges de linre leur devoir avec diligence.

Nuisance PvBnqrr. ! ! ! Nous signalon 
comme une Nuisance Fublique de* plus dan- 

temps actuel, la
Biais, ! HOUKKF.L'SK qui est dans le Ibssé des tbrti-
Kousseau, 17 
Noël, 14 
Marsden, 13 
Parent, 12

livr.-ade la clucanne que voua auriex «lu ©uimcr p ne f#ul ,,44parier Jj ,(l. Mais il est un jeudiài 
. Le pub'ic,» ne peut puis, r aucune - UV d-*'»» cl,0 du la où d .et-ne «iêja ; il
un écrit dicté p»r la passion *’ ..........et l'amour
fortemi iit intcrreaaé».

« En Is.'Bune i»»c»nb’ée îtc." L’F.vêquc 
doute tort bien tait d'agir coniine il 
sru'ement rnt li"ur»'ix qu» l« lém-îin ne iât 
pour le c>>n»«*Jler. Il aurait »aiia thune lài-liédc ga­
rantir le clergé de» contradiction* d»n* le» quel.e», 
«Oivant »>*n opinion errunnée il a’eat laissé a 1er. Ce 
uiêiiii! clergé lui saura, j’e-pè e, bon gré pour Ira*'

bilh-ls des débiteur*, le# ont inia _ ._ ------- ,-------- . ..
lieu «le mettre du l'urgent, du consentement de l'as- ; dont n est question, uxurco, outre son art qu il 
semblée et • .u* l a|>piobat;ou de l'Evêque, et voila , pratique avec beaucoup de génie, un commerce 
ce «pia voua appelux «les comptes non liquidé*. J heureux et assez étendu pour lui assU'C.'ut:o in- 
Cette longue t-ntiiade-la n’e»t j-? aiqqtose que pour I (luence au moins égale u celle du Not. .. M. . . 
avoir occasion de due un mol de « Me«*ir«s Chaîner.» niais In différence qui existe «titre eus deux em-

ployésd’ini c n voider défunt est ccüc-ciLu pruu. e 
conserva toujours son indépendance et sa pop«i-

de son 
t sous 

premiers 
ditcur

ce qui (ait pousser les hints cris à Jean. lo. Il 
est vrai qu • le Dr. T. infirma les citoyens de 
St. Koch qu’il existait «lus homme» dont les

r l>iuiir.\ --------- .---------- : cou.xTva mu oui s sou iiiuuiruuu.iut «. «« .-.iI r plu. .,.é.l.,.d-y.ii..ir.J.J..o-;.. «Çf;1 UnI< J J, la ..«.fow* *
» f» r. liriiIrMli CC CHIC VOU* IJI». *»lUUCICUr IC IC -1 . r,

c “ f,n* - Lui. Il n'y a eu nulle, candeur, dans cette aflii- «‘-'gneur, tand.a que le dernier ensevel , 
K' - " ; ir> (oui autre uh-.ae qu. en u été le mobile. des dollars, son indépendance ut ses pre
^ i:a4 •“ Çt rérit ails ex posé &.(.* Change* le mol ; cc principes de patriotisme. Voilà Mr. tLexposé

faux &c. et n--ns aerou» d’accoid. En iè*umé, 
vi.lie éent n’a été composé «lue dan» la vue de vou* 

i U,«eu p t a taux, ut il n« pas été composé aux
- - i fro:» Htvière*. N ou* lait* tem iu auncuiaire, mai* nrincilH'* et-iient vendus cl qu’il se trouvait dansvail rr, un homme comme le témoin, à le loiulre rati* . ____  .... .. .*■ • » i<«*a* ll..iir**iaV a «•lui il* . • * ® • •

séquent, ! Mai* il est un fa t que «laua une assemblée 
il V a eu un compte exact et détail-c «le ren­
du et qu’ayant é'A approuvé il en tut •«rt a«lc, 
mais alors un no savait pas qu’u i iégi»tro «le fabri 
que devait i‘*tre tenu dans la forme d'un livre du 
complra d’Epicicr. Tout cet anna de réflcxiona et 
critiqui*# ne montre «tan» Monsieur lo témoin 
qu'une disposition S la censure, disposition qui est 
ordinairement naturelle au* «•sprua brouillon! qui 
vi u>ut absolument voir des torts partout, extepié 
cù il y en a vénlablenicnt, cln zeux. Il faut ê r«* bien 
inju-te pour vouloir rtiercher «lu loucho dao. uneat- 
fsire où il n'y en a pas, où vous savez «jue la bonne 
fui » p«é« «léi SM y avait du Itiucbe, li,a m-irgmiliera 
opposans tonnant U majorité n’auraient p •» attendu 
à ce jour, tout étaient auti»Uita. Le Itévéi cnil Met-j 
aire t’cpiii avait mia loa coniplcs du la labiiquo en 
ordre ; il en ri’çu de* remercunena à aon dépa t ; 
l'Evêquo Ica avait reçu* et approuvé» ; certead me 
■emble ipi'apiè» de tria tails M. le témoin mirait pu 
^exempter rtc faire tant de ci'alionedo datue, et du 
critiquer ai amèrement une autorité avec la que-le d 
»• trouve par état rn rtlation. “ Le clergé de­
vrait .Çc.” Kl le» témoins lui» que veu» « n êtra un, 
devraient faire attention qu'de doivent «'lire la lu- 
niièr*. de leur» parotse< » et qmi Ica yeux «le leur» pa- 
roissiana sont Ouvert» sur eux. Avec cette atten-1 
tion il est certain que la t»au « xiato avec toutes Ica 
vertue morale qu’elle tait naître, lu où on ne v-nt 
«)uc trouble et discorde causé» p*f ce manque d at. 
tention que vtius rappelez au aeuvemr «I* certains 
in--nttiri » du clergé, comme un pensez y-b:en “ H 
tant qu'il suit au moins conséquent ^•e.” Cctto consé­
quence, M. le Témoin, devient en vous une incon- 
eéquence ; vous a>mcz pu von# exsinptor «le nulilicr 
cette pensée, bormi» «pie vou» vouliez avoir le plai- 
•ir de voir à cheque instant dana Ica tr Biinnux le» 
curés aux pris*-» avec le* mergudliera pour de» ali lires 
triviales. Mai», Monsieur le témoin, il ne faut pa» 
oub ler que loua le» curé» n’onl pas étudié la loi, et 
q m par conséquent ha ne peuvent pa» toujnui* 
être en garde contre le» attaques d'avocat» chica­
nier» r*l ijo ,,,.i i, un me fol Coinmo qucl-|uet<*l1 il peut 
a’en rencontrer “ Le» bilhts de ceux qui arairnt 
ac/lrté l'urannne ne «au mieux que vous, Mnn- 
ai* ur le Témoin, poniquoi il a refusé. C'eat par vo­
tre conaeil qui lut fut communiqué p»r votre Intime. 
Vous savez mieux que personne qui est ceint qui fut 
voir ret homme h chez lui et lui conseilla de s» 
lawser poursuivre, de »e défendre Ixc. \ ou» savez 
■ ie»i que ce fut votre intime qui tut lui répéter loua 
ici moyen» de defence qu'il devait prendre, en em-

Heureux celui

TEL

ilcux suites sent ont agi eu voua, 
qui a la doit do la palule...........

Paroisse de----------SJud'ct, 1CJI.
N. |J.— a J'ajouterai pour le ttc.a Et moi pour 

la Mii.lartion du lecteur, j« bu dirai quo si vous 
Mr, lu témoin, eussiez poo»é «jue votre. Avocat,
( «ar voua aviez épouse U caiiae. ) n aurait ps* au 
faire un plaidoyer, voua l'auriez fait vou* même 
l'uinine vous l’av* i «lit depuis, e* «a plaidoyer u *u- 
ruii éié autre chute quo votre écrit, car votre "g'- 
Ution dans la cour votre, importunité au prie de l A- 
vm al, voa di.'couie dau» unjheu |>uhlic, et u’aotna 
laits, car il y a dis tsits que je uut* en rcseivr, 
tout montre la paît active ei mconaéquenle que 
vous avez t>i iso dans cette utiaito.

T.
[Noir. De l'EotTXt’a.]—Nout dévoua dire à tel, 

pour empêcher q*ie i ct'e discuasion i-e preuns une 
tournure ilésagréabte, que le» altu*iona que renier- 
nient son écut quant à la personne à loqucllc il et-, 
triBuo l’écrit qu’il combat, portent compièlement à ( 
(aux. Nous avoua le nom »éiliable du l'auteur et 
ce n’eat pa» la p< ranime qu’il déaigue.

M. L’F.ditel'r,
Gro» Jean vient de luire un dernier effort 

pour maintenir s ir le théâtre le caractère de 
son héros de St. Koch du 13 Avril ulto. Dans 
sa première communication à la Doyenne, il se 
hâte d’informer la gmt qu’un ami du Statu quo 
de St. Koch, “ donna dès le commencement de 
•• rassemblée une si grosse mercuriale au pau- 
“ vre Docteur de St. Thomas, qu’il ne s’y 
“ laissa pas prendre une seconde ldi», et qu'il

descendit honteusement de la tribune dans 
-a dernière épitro, il crie a l’injustice, la tribune 
n’a été qui* pour le Docteur qui parla deux fois ;, 
tandis que l’on refusa ce privilège au Notaire... j 
M... .Kuhn tuer Gros Jean était de Statu quo, 
aujourd’hui buraucrateeffronté le voilàqui now* | 
prêche l’autorité de Dieu, dans les nombreuses j 
malversations commises par les employés .lu 
gouvernement, et il nous fait entendre qu’il a 
puisé dans les collèges ces principes contraire» | 
aux ulees libérales du jour &i\, qui ne tendent 
à tien moins qu’à fouler aux pieds les droits le* 
plus sacrés du peuple.

Que de eoutruihctiotU vraiment Jean nous 
prouve à l’évidence que ni la poudre magique

l| la paroisse un seul de ce» hemmrs saut âme 
|| (non p is Ame parcelle de Dieu comme l’eluvu 
j en théologie teignit de l’entendre,) mais bien 

drue, cette Ame «iui nYst p *mt véita't et qui 
ii'ummc que l'homme d’hoimeur.

LANCF.TTK.
St. Koch, 5 Juillet, 1931.

A deux heures, le Bureau s'assembla, et a- 
journa. fuite de quorum, à jeudi le 10, pour 
(examen des candidats.

Lu *oir, L» médecins se réunirent à l’Hôtel 
d’A'bioti. M. le Dr. Couiilard fut appelé pour 
présider ù la réunion, et le vice-président fut 
M. lu Dr. Sewell.

Après les toast» de loyauté d'usage, plusieurs 
autres furent proj)o>éifJ entre autres les eui- 
vans ;

Far le Président, M. le Dr. Couiilard : le Bu­
reau de ^lêJecine de (Quebec, son Président, 
son Seci (taire.

Far le Vice-Président, M.le Dr. Sewell ; le 
Bureau de .1/ decine de .Montréal.

Par M. le Dr. Tessier : Cooper, Duput/tren, 
Bhisick, elles Ecoles de la Grande Bretagne, 
de la France it des Etats-Unis.

Pur M. Je Président : la mémoire du Dr. 
Blanche t et du Ur. l.abrie.

Par M. le Dr. N«ièl : la mémoire de feu le 
Ur. Perrault (en silence.)

Par M. le Dr. Sewdl : les Ecoles d'Edim­
bourg et de Glasgow, et nos confrètcs d'K- 

! cosse.
Par M. le Dr. Taché : les .Médecins de Qué­

bec et de .Montréal : leur dévouement héroïque,
, durant l'épidémie de 1&J2, est digne du plus 
grand éloge.

Par M. le Dr. Martin, les membres élus du 
nouveau bureau : p lissent-ils marcher sur les 
traces de leurs prédécesseurs.

Par M. le Dr. Michaux : notre confrère JU. le

ticalions, tout pre* de la Porte 8t. Jean.

Le Vindicator public un “ Retour des Ti 
tues de tous lu» Fills d’un caractère Public 
et général, qui, ayant été, introduits et {passés 
dans ia Chambre d'Assemblée du Bus-Canada, 
pendant chacune des dix dermère»sessions légis­
latives, ont été rejetés par le Conseil de cette 
Province ou sur lesquels il a refusé de procé­
der.” Le dit Retour a été fourni par le Gref­
fier du Conseil Législatif, et imprimé par ordre 
de la Chambre «fes Commune*. Ce tableau 
présente 122 de ces bills. Nous n'avons pas eu
le temps (te nuuo ussurcr Au «on <>rat tiluiie,
mai» il est incomplet en ceci, qu’il ne renferme 
pa* Ys bilis amendés par le Conseil de telle ma­
nière que la Chambre ne pouvait souscrire en 
principe à ces amen de me ns, lesquels équiva­
laient à un rejef pur et simple. Entre ces der­
niers se trouvent deux bills bien importan», pas­
sés dans la sussion de 1831-32, l’un pour régler 
l'office «lu Receveur-Général, l’autre pour éta­
blir un bureau d’audition. Il aurait fallu mettre 
aussi ces bills devant le parlement jKiur qu’il fût 
en état de juger tous les points sur lesquels ia 
Chambre et le Conseil ditléreut.

Etat comparatif des arrivages, tonnage et é- 
migre* jusqu’au 9 juillet inclusivement de 1833, 
et i année actuelle.

vaisseaux tonnage émigrés.
1834 505 133,105 20,109
1833 300 123,810 12,972.

AMERIQUE DU SUD.
.Vuie- York, 1er. Juillet.—Le navire Congres»,

- y

K ai il «t nu u a • uni i r t uu > / c* r • ’j, ir , lf
Ur. Paschal de Sales LaUrnére de* Eboule-, arnvnnt tit’ la Ve.ra <-ruz, qu il a ouité le 10 de 
| i . Lee mois, apporte la nouvelle de nouveaux trou-

M.'leDr.Bh.ncliol! lum.» parmi tm, », •*• »» *'*“»• I;”"™'». y™"»
r 1 rapports officiels ne nous instruisent de la na­

ture de ces tnouvemens de révolte contre le gou­
vernement de Santa-Anna ; et la seule cliuse^ 
q te l’on puisse annoncer avec certitude, cYst 
que tout est de nouveau trouble et confusion 
dan* la République mexicaine dont on se plaisait 

|jà proclamer la parfaite pacification il y a peu 
de mois. Santa-Anna aurait, dit-on, deserte la 

, cause de la liberté et chercherait à s'emparer 
d’un pouvoir sans limites. Après avoir ôtè 
aux église* la plus grande partie de leurs privi­
lèges et de leurs richesses, il se serait rapproché 
«lu clergé contre le vœu et les intérêts bien en­
tendus de la nation. Tampico et l’état de Fue- 
bla se sont déclarés contre bunta-Anna ; un nou-

confrires.
Far M. le Dr. Tessier : notre compatriote 

.M le Ur. Purrede Sales I^tftrnère a Londres. 
Nous renouvelons l’hommage qui lui fut rendu 
par s< s confié rus de Québec en 192fi.

F.ir M. le Dr. Mzrsdon : nos confrères absens 
dans toute la Prorince.

Far M. le Dr. Blumhart : la Société de .Méde­
cine de Quebec.

Fur M. le Dr. Rousseau : le beau sexe Cana­
dien.

Hier et aujourd’hui nous avons eu deux de 
cc» journées excessivement chaudes, qui nous 
donnent une idée de la chaleur des Tropiques.
C’est |)«ir une pareille température surtout qu’on ! veau.ministère a été formé, et plusieurs item- 
ne saurait prendre trop de précaution. Le br«*s de la législature ont é:é arrêtés par ordre 
passage du chaud au froid, le moindre excès, la du gouvernement ; enfin il n'a pas été |x’rmi3

QUEBEC :
MERCREDI. 9 JUILLET, 1831.

La malle de ce matin a apporte Jus duti - «.e 
Londres du 25 mai. Il n’y a rien qui mérite 
d’étre mentionné

La .Minerve «le lundi publie une Lettre de M. 
Papineau à M. Mackenzie, à l’occasion de 
l’envoi d’une copie des Résolutions de la con­
vention du Haut-Canada approuvant li condui­
te de la Chambre d’Assetiiblée et «le Son Ora­
teur. Nous la publierons dans notre prochaine 
(ètiille, ainsi que le discours «le M. I alade au 
Comité Central, sur la Compagnie des terres.

Nous avons le plaisir d« donner sur l'élection 
récente «lu Bureau «le Médecine et le banquet 
qui i’a suivi, lu* détails qui suivent, que nous 
devons à l’obligeance d un ami.

Seconde Election dp Bureau de Mé­
decine.

Tenue au palai» de justice, le 7 de ce mois.
l’rescns,—MM. les Dr..Lloyd, HaH, Clarke,

uioitnire irrégularité dans le boire et le manger, 1 au convoi d’argèiit de quitter Mexico pour la 
une salade, des légumes et des fruits pa» assez ; Vera-Cruz.

États-Unis.
L’armée des Etats-Unis, «elle qu’actuellemervC 

organisée, se compose de 3ü3 dragons; l’artil­
lerie de 1,779; l’infiiliterie de 3,2*25; soldats 
non-attaché* et recrues G7S.---Eti tout 6,054

mûrs, jetés «fans tin eetomac mal (ii*j»osé Sic. 
il n’en làut pa» pi • p*>ur e: poser la vie. C est 
surtout dans un tt *"ns »>ù l’état sanitaire d'une 

i ville est menacé que ces précautions sont néces­
saires.

Place d'Embar^uement à la Pointc-Léti.
On nous n communiqué les laits suivans, en 

nous priant ..e les rendre publics.
En 1931 M. Wm. Phillip* barra la Place 

d’Embarquement à laquelle aboutit le chemin 
«iui conduit aux parties inférieure», et qui aert 
«le sortie à toute la population du sud et de ' 
l'ouest. En conséquence il fut intenté contre 1 
M. Phillips unu action pour nuisance, savoir 
«Lins le terme de Mars 1832. Pendant ce terme 
le procès passa devant les grand* jurés, et fut 
remis au terme de Septembre, pendant lequel j 
iln'cn fut nullement qu**siion.

hommes.
Milice, suivant les deniers retours, 1,S1G,116.
Vaisseaux en commission : 1 vaisseau de li­

gne, 3 frégates, 15 sloops de guerre, et t» 
goélettes en service ordinaire.—3 vaisseaux de 
ligne, Ü frégates. Il a été p;'*sé contrat pour 
les matériaux d’un vaisseau de ligne et uue 
sloop de guerre. _________

[De la Minerve ]
Montréal, ( lundi, ) 7 juillet.—Aujourd’hui k 

midi, messieurs les médecins se sont assemblé* 
au Palais de Justice pour procé<!er à l’élection 
des membres du nouveau bureau «le mé'lêcine

Dans le terme de*Mars 1933 le procès passa [pour Je district tic Montréal. Le Dr. ArtiokJi
à la lin devant lu* petits jurés, qui le dernier 
jour rapportèrent un verdict sjiéciul, d'np’év 
lequel le» jug«'s devaient prononcer lotir juje- 
meul. Il parait qu'il ne s'agissait que d'une

]>èrc a été »p[>elé au faqteail, et le Dr. Latour 
nommé secrétaire. On a pris j»a: écrit le» noina 
des médecin* Iio nciés présent. [ 71. ]

Le Dr. Wo.frcd Nelson secondé jmr le Dr.

1
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i8:n.

l)iv'iifiioii a pi<»jM>sé |Kinr pré'i‘l«'in il>i bureau, 
le Dr. Amaldi père. f.<* Dr. HolnTUon kVm 
op|x>*é tk la motion et a ileman.lo qu'elle lot im- 
<e aux voix. On a pri* les noms :

Pour la motion.............. 4t>.
Contre............................ ‘25.

Majorité................... 91.
Plusieurs membres de la minorité se sont re­

tirés en protestant contre les procédés comme 
illégaux. Us regardrn* comme iilégil le modi.* 
suivi par le président qui a dit : ceux qui «ont 
pou' la motion prendront lu droite ; ceux rju; sont 
contre prendront la jpnclie. I • minorité voulait 
un po'l et que chaque membre fournit an liste.

f, assemblée a ensuite procédé à l'élection des 
autres membres do bureau. \ "ici les noms de 
ces messieurs : Wnlf'e l Nelson, à une majori­
té le 40c.uttre 2[ Dr. Cote et Dr. Castle ! ; 
Robt. Nelson, -Il contre 1 f Dr. C0:é ] ; P. 
Reoubi * !, même division ; O. T. Hruneau, U. 
J. K'.nbrr, C. Vallée, \Ve;!bremter, .1. B. 
Meilleur, 1’. K nber, M. F. Valois et Jacq. 
Dorion, ft l'un ir: n.té.

Les ni'ouîi-es i tuveaux sont M'I. R. J. 
Kimlter, des Trois-Ri -ière-s ; We;lbr<nn»*r, de 
de Boucherville : \’.i'ies. de la Pointe Claire, 
et Jacques I) >rion, de St. O irs.

COMVEXTIOÎf Dt' r> STRICT OC M 'NTRCtt.. 
f.a passation du bill de la Compagnie des 

Terres, dan» les deux Chambres du Parlement, 
et la n nivelle de la s ispension» proj-tée de 1* Ac­
te île la 1ère et lie. Guil. IV1', ainsi que la déter­
mina on de M. Stanley de priver les habita ns 
de re pays de la s ir ntenhance et «lu contrôle 
ties tonds pub ies prélevés dans rette province, 
ont produit une grande fermentation par tout ev 
district. Les dé'éguJs de la campagne «e sont 
empressésen conséquence de se rendre ft P As­
semblée de ta Convention ; malgré le mauvais 
étal des chemins, plusieurs de ces messieurs 
étaient venus d'une grande distance, tant est 
vif rimérét qu’ils attachent aux procédés de ce 
f *rps et aux affiires publiques en général. 
Voici le rapport des procédés :—

Mardi dernier, ft midi, suivant avis public in­
séré dans plusieurs journaux, eut lieu en cette 
ville une Assemblée Générale du Comité Perma­
nent et Central du D,strict de Montréal. Sur 
moi ion ft cet effet, Fmsçws Cottfi'x, Ecr., 
Délég"é du Comté de Terrebonne, lut appelé 
nu Fauteuil; C. O. Perrault, Fer., et le Dr. 
O’Callaghan agissmt comme Secrétaires.

Les noms des Délégués présents avant été 
inscrits au régitre, l’assemblée adopta la rédac­
tion des procédés de l’assembiée précé«lente dont 
on fil ia lecture.

Le comité ••pécial auquel on avait renvoyé 
l’adresse de Loro Aylmer ft la députation du 
Tattersallet '* discours prononcé par.M. Stax- 
j w. dsr.; U CbaïiiiMV des Communes le 13 
Avril, présenta son "qqaort.

Ordonné qu'il en s > t imprimé onze cents co­
pies dans les deux langues.

Le Dr. O’Callagiux informa i'asssemblée 
qu’i’ avait transmis les pétitions et les signatures 
des Districts le Montréal et «les Trois-Rivières 
par le paquebot parti de New-Yoïk pour Liver­
pool, le 9 mai, suivant les instructions du c>>- 
mité.

L‘Assemblée prit ensuite en consiJéntion la 
passation du bill de la Compagnie B ri! au no 
.‘Imârientne pour Ut Trrres ; et il lut proposé et 
adopté mnniment une sérié de Résolution* qui 
sont comme suit :

Sur motion «le CmRf.Rs Dr \\ itt, Ecr., 
délégué du Comté de Benuh'mais, secomlé par 
M. F. X. Valade, délrgué du Comté de Terre- 
bonne.

Rr.'joi.r 1. Que cette assemblée a appris avec 
des sentimens d’une juste alarme qu’ii a derniè­
rement été passé par les deux Chambres lu Par­
lement B-itannique un Bill qui confirme les 
I-*»ttres Patentes accordées par le Gouverne- 
m-nt de Sa M ije?té ft une compagnie de spécu­
lateurs, appelée “ Compagnie Britanno-Améri- 
caine pour les Terre.*,” et qui accorde ft la dite 
eom-ngnie des privilèges nombreux et considé­
rables qui auront l’effet de la mettre en état 
d’accaparer au moyen du monopole une grande 
partie d.'.j terres publiques de cette province.

Rés.i!a 0 Que cette assemble considère les 
divers privilèges exclusifs accordés à la dite com­

et ft ne point ralentir leur zèle usant d’tn avoir 
obtenu le rappel.

F.n secondant les Résolutions ci-dersus, M. 
Vai.iDK prononça un assez long discours cou- 

. cbe dans un langage très éloquent et mftle, ex­
posant les maux divers qui découleront inévita­
blement de l’établissement de la compagnie des 

' terres. Après qu’il eut tini de parler il fut vive­
ment applaudi. Les Resolutions ci-dessus fu­
rent alors adoptées, et, sur motion ft cet effet, 
il l Résolu—Que M. Valade soit prié de don­

ner aux Secrétaires de ce comité une copie de 
felonuentdisenmsqu’il vient «le prononcer, il 
qu'il soit publié dans les journaux patriotiques 

: île cette prov: ’re.
l.a convention s’occupa après cela de la sus- 

! pension projetée de l'Acte passé dans la 1ère. et 
2e. minée du règne tb- sa présente Maj sté, con­
tinuant le droit des lia bilans de cette province ft 

i la disposition entière Je tout le revenu qui y est 
prélevé.

C. S. OiiERiiir.R, F.cr., s’adressa ft l’assem­
blée et exposa les cotuéquenecs dangereuses «les 
C>T<j.icii.ùtiii* iiH.o'ii'Utulitjiiitci» duut sci.lieui

; coupables le parlement et le gouvernement 
l’Angleterre s’ils ap uyaient les menaces de M. 
Staoiey. Il passa en revue d’une marnée sim-! 
pie er claire l’iiisloire des dillieu téa lioanc.è e*

li fut alors ordonné que ce comité s’assemble­
rait à l’avenir le premier j**'iili de chaque mois 

Toutes les allàtres soumises ft la convention 
éiaut expédiée», elle s’est ajournée an premiei 
jeudi d’Août dans la ville Je Montréal, ft 11 
heures avant midi.

C. O. I’erraci.t, > „ ...
F. B. O'Cali.auiu*.

delà Province, et lit «entir aux De egués jiré- 
« •ns ia iiéce.siié de s’opposer de (omit manière 
constitutionnelle ft toutes ten atives de disposer 
de revenus de cette province m :« L* eonscnie- 
ment des représentans du peuple d celle.

Les résolutions ci-après lurent .tiers mises sm 
ta table, et lues senatnn dans les deux l ingues, 
et finalement adoptees d’une voix unanime.

1. Sut motion de J. I». i)i m >i< m.i., F.cr., 
Délégué du Comté des Deux Montague*-, se­
conde par Louis I.Aeosit, F.cr., Déchue J i 
Comté de Cbatnbly.

Résolu, Que les prétentions du Gouverne­
ment Exécutif de cette province ft l'emploi des 
produits de l’Acte de la N*. Geo. Ill, mJé 
petidamnicnt de la Chambre d’A» ernhlee, ont 
été pendant long-tems la priucip i e source d’an- 

* xiété pour le |H*uple de celte province, et une 
des principales cai ses des difficultés contre les­
quelles il a si long-tems lutté.

‘2. Sur motion du même, secondé par le Pk. 
Lacroix, Délégué du coin é de Laprairie.

Uês<»lu. Que les prétenti ns i ;-.l,*«sus ( tan: 
contraires aux principes exprimés dans l’Aci i: 
Deci.akatoire ; a-sé dans i a l-e année du ic- 
gne de Geo. III. le Parlement Imperial pi^.i 
un Acte dan» la 1ère et 3e année du règne de 
Sa Majesté actuel'e en conliirmité aux princi­
pes de l’Acte Déclaratoire sus lit, plaçant ft ia 
disposition de la législature provinciale le reve­
nu prélevé et jierçu en vertu du dit Acte de la 
14e Geo. III.

3. S:::r motion du même Secondé par Km fri 
Fere, F.cr. Delegué du C'o.nté des deux 
Montagnes.

Résolu, Que les habitant de cette colonie n- 
vaient raison de croire que I» recinnaissanri 
des principes ci-dçs«us, et la passation de l’Acte 
plus haut mentionne, avaient réglé finalement 
les ditîicultés financières de cette province, vu 
urtout qu’il était conforme aux droits constitu­

tionnels de sujets britanniques de laisse n icurs 
représentans le contrôle des Taxes prélevées cl 
perçues dans ce pays.

4. Sur motion du même secondé par M. 
Vircert, Délégué de Long.ir-d'.

| Résolu, Que malgré la reconnaissance 'n'. n- 
j nelle ci-dessus du juste dro t J i peuple de di*-*- 
;îoser de ses propres Ibmls, cette assemb'ée a 
raison d’appréhender qu’il y a en prog.*é« de­
vant le Parlement Britannique une mesure 
pour suspendre, ma'gré les principes de l’acte 
déclaratoire susdit, les dispositions salutaires 
du dit acte passé dans la 1ère et 2* année du 
régne de Sa Majesté actuelle, et pour renou­
veler ainsi les dimcultés financières oft la pro­
vince s’est trouvée enragée [lendant un grand 
nombre d’années, en lô’jrnissant a un executif 
prodigueet irresponsable un prétexte dénué de 
tondement jxmr réclamer et dépenser le revenu 
public sans le consentement d< a repré enta ns 
des sujets de Sa Majesté en cette province.

â. Sur motio.i du meme secondé par Je Dr. 
Ki'tBr.R. Délégué pour Chaml'y.

Résolu, (fue, quoique la dernière mesure 
fût passée en loi, le peuple de ce»te Province ne

contrô e ! 
c '

Tels sont les procédés de cette assemblée 
dont on voudrait taire passer les membres pour 
des révolutionnaires. Nous croyons qu’il est, 
inutile de répondre A des accusations de celte 
nature, et nous noua bornerons ft féliciter !> 
paya sur les travaux de eette convention qui 
peut l'aider ft obtenir justice. Le mémoire qui1 
va être transmis sans délai en Angleterre sera 
prochainement publié ; il expose d’une manière 

' claire, précise et ' pie !,*s droits que l’m: con­
teste au fieu pie et à la chambre d’assemblée. |
.Vous voyons avec plaisir que la convention a 
ré'o'u d augmenter le nombre de ses mem­
bres, afin de s’aider davantage des luniièrssI . l:'. . I I I. .»«• J UV iC UC > l.l I .1

Les hem eux Irmts dt* cette convention se 
font dé;ft sentir, et cependant elle compte ft 
peine deux > <is d’existence. Sms c;!e on, 
u amait pu lacilcmeiil et eouveuablenicnt i*n-1 
vnyer aux ininistr»** li.-> repre-entationa «jui Ibnt 
le sujet du nié noire p épure sous - i ditcriion, 
et qui devra avoir plus Je p' >.ls, venant d’un 
corps piib'ie composé de membrt*s instruits, et 
resp* : t ,bU*s eho sis par le peuple, que s'il ve­
nait d’un seul indiv du.

No s regrettons q'i'il n'y ait pas une conven­
tion dans chacun des autres disiriris ; c’est Je 
m •yen'e |jiiiN mit de eonnaitre au juste l'opi- 
nioii pulri pie et de l’cxprifiicr (i lèlemcnt.

Dun« les grandes ocrasions, les membres de 
ces ddlèrentcs C'Oivcnlinus »e ré .miraient pour 
se consulter uiu>u< 'lemrnt sur les intérêts go 
néraux de ii p:<»\ nee, et leurs travaux simpli­
fieraient Ix aitcoup ceux des membres de la 
chambre d’assemb é<*.

L«*s conventions ont un autre avantage ; ce­
lui de cimenter l'umon «pii est nécesaiin* lors­
qu’on veut travailler nu bien général. Nous 
ne sommes [joint surpris de voir quelques per­
so mes divin uvr contre la convention de Mon- 
tréa! ; elles souiieiitient des abus que la con- 
v *i t on peut réussir ft fiire disparaître, et il est 
le l’intérêt de ces personiu s de Ifteber de la 

déecier tiar tous I s moyens possibles. Elles 
ont cru qu’cllcs,-.(teindraient mieux leur but en 
criant ft la involution. Nous sommes vra-V'!r 
ment étom.és d’entendre des personnes nui Nÿ,rj

ti Juilli i,
liiick Meridisn, Foot, Il j..ura do Terre Neuve, è 

11. I cuierurit-r, lest, [ulule F. Fmihot.
” Aililiron, Itiuwn, Stockton, SU mai, à A.tJil- 

innur el cia, lest, 41 émi^iée, pilolo J. l.u- 
voie.

" l>«iUzie, Bruce, Smnide Rxmouth, à J. G. 
Irvme, tcsl, pilote J. |>crouH*eAU.

’’ Brilenma, It rherdion, ‘22 nui de Swsnsea, ft 
AikuiMon, l'shorn* et ci#, cbarboii, 32 éiui 
grés, pilote F. CliroilrAll.

I’urque I ottciihnm, Coniluf i li, 17 nui de Ruas, ù 
H. N. Jooea, lest, 119 émigré», pilule l\ lu 
jiointe.

Brick John, Mail, 49 jours de Dublin, ft II. T.eme. 
sim-r et cio, lost, ‘2IC émigrés, pilote .1 
Forbes.

Brick D.ill, N\akal, 13 Mai de Sligo, ft——— («si, 
IM Emigrés, pi|„t„ a. Gourde.»u

Urnk Amity, Mercer, 24 Mai da Greenock, ft W. 
I'rice & Cie. ra'gaisoii géuéisltf, 33 éuugrés, 
pilots J. Dirk.

Uriek Fmden, Pmdy, I I jours de Terre Neuve, ft C\ 
K l.svey, Irsl, 2 éuugiés, pd^lu A l.sbrcr - 
que.

Irvine, Sa muds Newry, ft Sheppard 
éc Campbell, leti, 1 19 ém g'é*,'pilot .) Jean.

Gbélslts Ben, F.i-rrat, 23 juin d’ll.l luv. ft J. Loay- 
crali, sucre, 2 émigré*, point dr pdo'e.

7 Judlei.
Brick Doug!a*«, Cmtard. 2 . mai UV.qmrt, ft W. 

1‘*.m* 11 nr, leal, *2-2! émig'ét, pilolu F. 
C uiHaid.

” 1 belli, Wimder, 18 |um d,- T. roe Neuve,
^ I * Uriv le>l, | ém e < jn'olK I' Mefcesn. 
Andr, v\ Nupcril, Crangle, ‘.’I mai tie Sl'go, ft 
A. (i buniir r| cie, bst, lût éuirg és, pdotc 
J. Moron» v.

Goélette Mary ll'.lcn, C .wen, 19 mai de Newport, 
pour Muntréul, for, 20 émigré», pilole A 
B'«urber.

Bruk Cmhenne, U'Ié'fi -M, 20 mat de l ontbc*. ft 
I * ndierfon e< frère*. Iraq pilote J Cumrroo.

'' G-ace, TIimiipMuq 1*2 jum d.* Cnrlionear, ft 
B T. MaiiUn l, I, si, pii.ur G PI mt,..

Barque Ma« krtni'v. Smilb, 2*2 m u de II. f,«r, ft \V 
I’r;ce, lest, 400 émigré*. p|i0tc p_ Banue*.

11 , 8 Juillet.
1 Briik 57 I, Tiller, 22 mai d- Sundeilanil, rhathon, ft 

Atkinson et rie, pdole (J pUntc.
” l-alte'la, Miller, It ju.ii do New-York, ft 

Itodg. r Dean cl cm*, lurraitou céuérole, 
pilole I*. Forbes.

I. ne Gi cietls do '» Rme de» f'l, ilt-ur*.
9 Juillet.

Brick Duke of rUrenre, B own, fl mai de I.iver. 
pord, à T. Fmste el rie, cargaison générale 
50 énugréa. pil te P. Paqnp).

Poufgrn dan» le Pembroke Caille, M. Hume rl 
r. I.loyd; dans Wlldisw, Mr. .li* Allie..n .t

ladlle Jane a n ; dan» le Ilritannia, I ictit
i- .f,,P '* ri M dama « i aa ramille »t

Mail Allen; dans le .Vcfl.igrr, Dr lleskmel
fi !*, Mr. Smith, M «i]|I»\ K'Mnmerii'v et \!n |,

Kennedy; dans le J<mc, dcui Dcnio selles Fsrgu-
•O1', Mr. 11 Mad CScary;

Il e»l arrivé depti» Samedi dernier 11 .".2 émigré*

MTT-KUKS ült AVUUKS S V< 'U KKS, jj.,.
,/^ NL.NDKL par ica soussignés, ^ |Jai|

Au nombre de cea gravures ad trouvent » 
Turge, U ( Vfst. Hie. CicHe, Hr. ^-f. t0l ia

FRÉCHETTE i CiK.
Juillet 1831.

A \ F.\ DR 1*1 à en Hurcnu, jtrix ti*. lii/
2 a INS PUI ( Tlo.Nsst U l.'ART DF.S Ârcôii 
Cil EM EN S pot |( I.ES SAGES FEMMES de I 
campagne pur Euoiuiid Mokesu, Et uier. *

(2‘iéjiec. 1er. .lu'll. i. |H31.

I.K.H DI.DX GIHODKTTFN,
ou

L’UlPOL’Risii; i)i;M.\.S(ii;j;Ff
Avec celte épigra|))ie :

Lrt lAchft rt U» fourbes, quehpte soit le pur. 
ti aiujuel il* appartiennent, tiu ritent iletre 
represent et comme frit utr ycuï iln pu. 
l>Ue.—l.’Aiu.us «In 8 Nitveiiibrc I82t>.

^ Q*. I i’F. b itro ndrcsiiéc [mr L. II. L*.
(‘•'STaiv!;, f.-*r , A;.,cat, et «M. lof.io d'i par* 

btlliill, ft D. il (’. Mosdki.kt, E«ra, Avoiai»
« si a vendre ft la Idirairic de M M. Fléchette et Cir' 
rue lu Montagne. — Pm* 30 *oms. '

Québec, 9 pi n I ‘•'t 1
\i«*nt <b* [Jttblicr rt ù ndiiiIid A ci* Ibj. 

r au. le COMIM N DD M Hl> i ()|,'|.E pr 
' I IM E, A « WfKIO AD I INEM I soi p 
s‘> ( I 1.1 DEt'EMI '»i I \\ I. C m «erHonATi 'sg 
IM Ml, «.III Ml, in *i "i*i qr iuikcenm*, uve. un,, 
pagi'l.laiirlii* ft ilnuti* île rliuque iiiiprunée, mr l'j.
«• II. ni |..pi. r d.n.y jiiper, et erra piét à temJrü 
lundi prorham.

Iltr. au du r»v«ni»v, Il Mar* J-34.

\: solssk.'m; on’,0
cominr* Ag* nt « u <• tto villr*.

pcrsonnoR qui
s» nient [iüs*rv jj turélrc aensées tenir un jmci 
angige. F.n dépit d Viles la convcntinn p.mr. 
suivra sis travaux hnnontblcn cl tôt ou tard le 
pays en retirera les plus grands a vatitiq; s.

fh iivfitv.—J u l| dernier plusieurs parois*- *
I" côté «ml du fleuve et «h* la Riv ère Cliant-1 

!*!y ont été visitées par un vent im|tètuct!X n.é- 
é d ée airs 11 d.* [jluie. Nous apprenons qu'un 
frand nombre de cultivateurs îles paroiss- s .h*
Boucherville, de Varonnca, de St. Marc et de 
S*. Charles ont soufl ri des dommigct: considé- 
r.thc*, leurs grangt s et autres 1 Atuncus avant 
été r« nv.-rsés par le vent. Les grains et les r- 
brea l’.ulliers ne paraissent pas en avoir sou f- 
fiTtuu nuiin* consi 1er,ib.ment. Beaucoup1

■ 1 ut u eg de liautc lutaie, isoles ilans les cltauipa, Ü F.n cette ville, le 7 enurant. ègéa de 4 | ma antè» 
ont été rtmipua ou renversés par l’ouragan. un* maladie de 7 mois <|iiV|le â »oi,tr.*rtr av,.c 

Les pluies ont élé t.ès fiéquent s depuis ,l.'ncP.. Dame Thé>è*e Jchiu, épouarde.M. Primur 
assez longtemps ; nous eiovons que quelquo *a,,hf Elle lai»»e pour ngretter

► es Mrvico* 
. mix Edit.ma ct

I rojireia’fi * cb* I ii|>i*r» Nouvr le* ou auir. « |,u. 
I» U .VIO' ». tarit dan* r.ut. province «pio dan» U ikq." 
Vinci etq éri< ur ci h » Etaia-Uina. *

Il ofTr; ans-is. *. v-ivu . » aux Syndira r|. » ,|,m 
irn’.s E. ub «.il cettr [imviure, aux romiiii»«airra 
pour Pt-uiploi de d>*iii«ri« poblu**, .1 autres |>«*r*r,n. 
me «|m |t uina ont avoir do* R*g.*n* ft recevoir a Qué* 
!.. o ; il o*.* ••-uror qn'd ii'épiirgnera ni nom* ni 
poitn s pour tnériicr lu confiance da cent qui vou- 
diont bien l'employor.

Dana le m* où on b- chargerait d<* retirer rba ar. 
g'*i)», il sormt no. •*»- ure do lui envoyer, franche 
déport, une procuration en double si cV«t du g.»i,*
»ernerneiit, et ni simnlc reulrnieni si c'est de quel 
que parlicu'ier, et do le* Im arlroa-er comme auit • 

Fl. W II. N VA El. ER A ND,
Au Iti nr.AU nu CasAUit* 

Québer, 4 ju.llet lv.'t|

.MARI fis.
A la Rivière du I.- u , le 3<tj tin, p»r Mr»!.iro J 

Rourrta s. M. J .«opl, Gravr'lb-, âgé ,f,. 71 n„.
D ru** M*n« Saucier, veuve do M. [.mus bergeron 
Agée «b* 69 an*.

St. R oeil, le 91 nlto pir Mr.» p, Rrodour, M. 
Tb<* Mégi 1, Ineiitutr ur, à Dllrt. Mario Murth-
I é ubé.

DfiC’fiDKI’S.

r-ércacsct parliciiuèreiurnt l* s [xi;* en soutTri- 
1 nuit. Le blé a la plus b • ! ■ apparence et est en 
grande parte épié. —l'Echo du Pays.

Bureau du îjccrktaire de ia Paoviqrt,
(pirlec, ‘2r. Juillet, 19.5t.

Il a plu ft Son FxcELLrrcr. le Godvkrni fr rN 
Ctirv de fnr- le* a;*| «. ntemoii* euivans, ravoir : — 

t rally # sGauvreikU et t>ii'lij.[io tte.iuhou, Eruvrrs, 
pour être Commis- nrea ; our l’Au-' imn Sominairè 
dos Petites Cauac» dans la S. igncune de K.tiuou- 
ra-k*.

Louie B irbo-ui, F.i urer. pour è re d'.to, dito, pour

......

_ sa p rtc, uné|>oux
ft q iatre < nfuns.

Aux rim».Rivières, le 1er du rmcant, ft Piigo d. 
33 DUS nj.fè* lino longlio et douloilrcioo maladie, 
D.imc Marguerite St. Picrro, éjj.u.ee do M. Joseph 
C a g. 1

I RK. ( HARLKS II. (iAI'VRI’.u^
-»■ NoinirodeSl Etienne M ilhsie, ayant lai»»A 
-a r liarge do .Ma ire dr P..ate, nrio tuon «-Vu* .jni l.q 
iiddierscront des lotir, s mi autios jispieraft l'avenir 
de vouloir |iav<*r h* port >b* loura Ittlros, n'avanl jitus 
le pouvoir dt‘l‘s mm, ' ifFranrlue*, aulrom-nt il ne les 
r ’ * * 1 • • . UC» a ia Malbait*.

Malhmo, ‘2 Judb-t 1-31

^ VENDRE par les M'uissigné* a leur mn-
■* mgi»m. basse-» 1 lo, rue Sr. Pi-, ro, tout do va rit la 
•jii.n d. la R me, ft <!• « prix rnodé é», s iioir :

J(M) niiiits de Lard 'los-,
100 do. do. prime me**,
150 do. do prim*,
200 bird débourré,
1 7 j do. (iraiase,
100 do. ll.i -ng inspecté,
50 do. riMq.irreao,

XOrsi Ibs de J nnbon*,
9000 dm Frornape.

.... At’SSÎ....
Bicuf, fl ur, savon*. » lianrlelte, Hr,

3 M.LÊ, Sr. JE ftN \ Ci*. 
Quéhee, 12 Juin. 1931.

A VENDRE OU A LOUER.

ALOIT.R par le Son-* g'é les propriété* sic. 
vantca, et potecsaion donné au 1er. Mai ■„„* 

| rtiain, savoir :— 1
0 fSrà ï .•' nrtnmon A trois étages 

-”IM» “** maintennnt occupéo par M 
Robert Scott, comme HAlel, rt qu’il o.-cii|)e ifopuis

Ms

p.igritç, comme une infraction des droit* cl inté- 
réf* rlu pouple Je c • pav*. et tout Acte ou Actes I pourrait pas, par la être dépoui. é d 
paires à ce suj t par le dit P.irlcm *nt Britanni- |i «les s tmaiea porç*i *s d t .s r :<• c 1 >n 
que (nù le peuple de cette province n’est point et 
no pont être rep éventé) comme une violation 
tier droits et privilèges de la Législature de cette 
province, ft laquelle seu'e est confiée la régie 
des affaires intérieures de cette province.

Résolu 8. line cette assemblée nr’ peut s’em­
pêcher d’exprimer ses justes plaintes contre la 
manière secrè'e L’t précipitée dont le dit * ill a 
élé pas-ré, ce qui a ébranlé la confiance de* ha­
bitant dans le Gmvernement delà Bière-Paine, 
ru que par de semblables procède» leurs biens et 
intérêts sont exposéj A être, et, dan* le cas ac­
tuel, sont sérieusement affectés par dos intri­
gues dont ils ne peuvent avoir aucune connais­
sance, ct contre lesquelles ils n’ont aucuns 
moyens de se défendre, quelle que soit leur dili­
gence ou celle de leurs Agens.

Résolu 4. Que, de plus, cette Assemblée a 
de justes raison* de se plaindre du dit hill, et des

est son droit de naMsaneeet son liérilngoc 'mrnr 
«mji-t Britannique ; et, [• > n r x-nvr < 1 nnintr- 
nir cc droit il est de son devoir d’employer, ( t il 
e*t déterminé à le ( tire, tous le- moyens rnnsii- j 
tutionnels que l’expérience a démontrés cllica-1 
c**» pour détruire toutes les source* de revenu , 
injustement dérobées à la disposition de se- 
Représentans.

(i Sur motion du même, srcindé par André 
lî-njnuiin FiPtxEAC, Ecr., Dç.égué jetur T-r-: 
re bonne.

Résolu, Que le peuple de cette Province e-t 
instamment sollicité, pour l'an.oiir tic son pry5, 
de ne supporter, ou de voter [jour nuron Can­
didat ou Candidats ft l’F.eclion prochaine ft 
moins qu’il ou qu’ils ne pronicttent solennelle­
ment de résister â toute* les prétention*, de 
quelque part qu'elles viennent, qui auraient pour 
but de disposer de quelque portion de Revenus

. . . l'O'ir èt'o
‘hlo, rh’o, P**nr ta Sei-nf’iln* ,'p •jslnt du Purtage.

Ruhard F.-o*tr, et Samuel Wtih-rhe, Ecuvur* 
pour é-re dtio, <1:! i, pour lu Totvn>hip de G'inbv.

.1 ii-i J«mf» Di v, F'uyiT, [ioiir être Prut tireur 
-ri i . il -u. c r m»..il <li us Lui 1 * |-g G oui a J « J u»l i-

1 M "i

individus par l’influence desquels il a été passé, perçus dans la province, sans le consentement, 
vu que les terres publiques de cv'fc province préalable de ses Représantaus assemblé* en
(dont la direction, la disposition ct les produits j Parlement.
appartiennent de droit et devraient être aban-! VOrdonné. Que des copie* certifiées d ** pré- 
donnés ft la législature) ont été vendus ct cédé* cédente* résolutions sur la Compagnie des 
non se dement sait* le consentement de notre re- j terres et sur le* menaces «le guspention du 1 et 
présentation, mais même malgré sa volonté ex-, i Guillaume IV soient traiumise* a Londres à 
D'imée en [tarit ment, au grand dommage de- MAI: Victa. Mori.v, Rolbccx, Hume, O’C’ox-
nabitans auxquels elles appartiennent, et qui mêll, Sta.m.ev et Eli.ice.
sont ainsi privés du coatrô c qu’iL* ont un juste \ On a ensuite discuté l’urgence d’augmenter 
droit d’exercer sur W dites terre*. ! le nombre de* représentans des divers Comtés

Résoto 5. (J 1 • asHDinhlée voit avec une a la convention et les résnlulious suivante» ont 
iti ai.-.r.m s irist:ini*e» réitéré-* d’interven- été arrêtée*.
tiou’c . slative du P irh •(>< nt Britannique darv 1. Sur motion dr» M Dr. Witt, .s-con !é 
le» tffu.-e» iittérieure* de c De pr«»vince, et de-; par.M. Camvre’, Délégué pour St. Constant, 
c'ir que eette i.tt-rven «o.i est contraire aux Ré-olu, ((u'il c«t iiéc<*s.-uire d’augmenifr 
droit* de ”t'égtaijiure, et une violation d’ieeux :1 le nombre des délégué» que chaque comté <st 
q 'die tend A créer de la confusion dans les : maintenanl auiorué A nommer au corn 110 «.e 
lois- -à r n ’-r* l’s [roiirriétés r’il asp trtos, et ce disfr.cf.
J’ad.nini«trd<ion de U justice plu* incertaine, et 2. Ré.-uiu, Que te* comité» de chaque Comté 
enfin ft agrraver considérablement les abus ont le pouvoir d'envoyer ft cette convention 
exisians dont le peuple sVst déjà plaint. deux délégués par chaq ic ntemirre qu’il envoie

Üà poltT r>E <ii i:BEC. ^

ARRIVAGES.
4 Juiil» t.

Navite Cambridjjr», ütrdincr, SOjauri delà N<u-
». Ili-Oftiun», 4 G. U. to»!, piiut# A
Del sV.

Barrpir? R-ai.luti n, Murray. 21 msi do [.ivcrj «...i, 
a Ro jji.r, Dean cl cie , «d, 37 eruigié», pilote
M. Belleati.

“ E .za et Ann, CarruMirra, 1.3 iuin dr Terre- 
N-iivc, a LmIic »t c.c, !c»t, pilote E. \ ad ai;- 
rourr,

" Tbomat, DoJd, 12 do. du. do., t.,l„teJ. 
Smith.

lir.ck Harmony, Owen, 1C do do, à ordre, leat. r<:. 
lole \. üotiki».

" Married, Harriaon, 52 do, à H. A:kiii*un, d<, 
p l»**e .1. Derv-aii.

" Dilniarn-ck, AirFarlane. 14 do. da New- 
Yuik, à Uinlger, Dean et cie., rar-ai»ou gé-1 
tiérale, pilote F. Horion.

’’ N.-pto'ie, Munro, 7 mai de Liabonne. à H. 
Gowcn, ae1, [idote B. Lat han-e.

“ (’onaian'iue, Bury, |l jam de Terre-Neuve,
& ordre, le*l, pilole C. Fortin.

” Mary Ann, Dur.n, I<J niai de Newra*t|e, ft |[ 
l.-ine.urier et ae, cha<bon, pilule G. Ea- 
pointe.

*• J me, Kendall, 15 juin de Tarte-Neuve, do., 
leat, pilote P. Gourdenii.

5 Jicllct.
Barque Mary F.img, Stiarer, 12 mai de Sunderland, 

a Atkinson et cie., clurbun, p lute L. A»ae- 
im. ■ |

Brick Jane Dunn, Loney, ISjmn do T-rre-Neuv»,

îâ. tÎ?W niai.-ron nus^j i troiH
iLUÜ “ A éiaae* joignant c-llj ci haut 

: n>>niméc iréa-tnen divi»ee pour deux familles.
13 ift* qiniois office» nii.iuit Him

ÜJXA 11 a lu rue S4uil-au-.Matel.<t d 
deux a la rue St. Pierre.
-î- f»«?& fl E quai <it Imiigar joignant
** , IMlSft. ■’4 (•• lui qu’il ne» iq.,- actuelle- 

mr nt dan. ht iue S». Pau!, c'< at-ft-dire le quai et 
. hangar hftti ci lle ant é-.

OI8 Offices *ituén cînns 
7 , iÜIJB. *■* Isabâtiaaeadela dtl« riieSul
l’u'il. et a if-i i < mo sur» releva.it de feu Sieur p.,n 
ym» Protm, avec un hou hangar en pierre aussi situé 
dana la rue St. Paul.

4» avec fm* (îé-

tueil. meut du Côté OIJI’.I de la rue St-Paul t uti- daue 
I- peinier < iût et [> nivaut »-r»ir |.oar une hôi-ll. rie 
le pririeip.,1 corj.» d- logis o 6C pied» do front sur 3<i 
de profondeur et trois elac-* de hauteur; d rnè r 
•<e trouve une ode de 24 pieda au*>si à Irni* étaye» 
qui joini le prtnopil coip» cte log s ft une autre mai 
»°n de même dimension que la première, |n tout Inr. 
ntant un seul et mémo lou-ment. Parmi les n[.na,. 
Icoiena il se trouve deux chambres de 33 1,1, ,lV »i„ 
50— troi» rui*mi s-t 5') chambres à enu.-her, aimai 
trois V»»le*. ( .tvea, bain» chaud ei fioid, par va -ur 
ha*n d aspernon rt v'iltr tlct'l ; !ea dépendance* 
r nmpreuaul une grand * mur, une é un- capable .te 
loger XJ chevaux, remise*, bangard, -t une bonne 
glacrê’H. ( cite ma »on cal a proximité da l'eiuhur- 
quemont rl-» sUambaui», comniurnriue unmédiaie 
mentavu. la llaute-V.l.c.

P. BUTEAU,
„ ,, Rue St. Paul.
Québec, 15 Décembre 1933.

A v I NDUE Ol A Eut y |{
N I*. Miprrlx’ maison .i drux éfnryog 

J f.<i«ant face ft l’épli-r de la Bas*r-vil|i« 
.l-Wuéh.c. rue Notr<*-Dame, N ». 7. -t maintenant 
occupé- par le propriétair-e, # !le r»t située dan» un 
.1-. '! ni po-'e [«.ur le commerce et a une belli 
cour ct grand hangar en pierre.

JACQUES LEBLOND, 
j AUSSI,

Une Voitures ft quatre roue*, une Cslêc'ie enu. 
verte, nu cahrio.. i, un— canule, iineslegli aruéri- 
estne et deux berimes—Québec, 19 Xî.n 1951,

...^* 4 EOl ER. — La mniaon No. I.
-’ ’J AL * tue St, Loin*. S'adresser au soussigné, 
No. I i, rue -St. Ju»< pli, Hauie \ ii)«.

C. D. PLANTE.
Québer, 5 Juillet lc34.

vi:.yti:s r.m i:\cax
Par encan seront vendus J I I DI le lOme. du rn*t- 

rnns, à l.t ré.«ir|cnce de feu tiiom** douglas, 
é -uver, en la hante ville, rue m. Franc* us.

ffl1 RM I ■ meubles de mt nage 11 effets tm- 
bi -e s de aa tucct il m, coni giant on tables de 

mahogany a «Imcr, â cartes cl ft aophas, s.vJo 
tioard*, *o;hi», miroirs rie iriinteau et ft toi*lie,
< lia «aa, tajus, l.i» i t litages, arg-nterie, hug.*» du 
ménage, ustcuulta de eu.sine cl uno varicié du 

! vin*.
Li vente fomincncera à UNE heure précise.

LOUIS PAN ET,
Quehcr. 7 JmHei 18J4. Notaire.

Pa' «ni an -• ront v« 1 lu », LUNDI l« 11 du < outsnt, 
ft t NI. h» nre p*éci*et ft In résidence de feu 
Dame v-uve Pierre Ifamrl an laubourg St. Jean 
d* relie \il|c, rue Ricli-I eu :

.8 h* tncublo* et cllV*L* mobilier» dé- 
pendaus d« sa siicrcsoun, et de s» commu­

nauté av-c le dit f-u Pi-rni Him-I, conaiatans en I 
tahlc*, li*», coudiellrs, aophas, rbaisc», tapit,bn«' 
l’-s de mé'ingo, uslcncdct de cuiMue cl une vanété 
«l’autrei articles.

LOUIS PA NET,
Québec, 9 Juillet, 1834. Notaire.

Rés'il.i 6. Qu eu conséquence celle nsiem- 
blé.*, lant en son nom qu’au nom de ceux qu’elle 
représente, proteste *olemnc!lç..*icnt par le* pré­
sente* contre le dit bill ; et, dan» le ca» où il de­
viendrait loi, lett agen» et représentans du peu­
ple de cette orovince, Ronf par les présentes in­
vités à employer tou* les moyens consuîuiion
oels eu leur puuvoir pour eu ubicmr le rappel, jj Permanent.

à la chambre d assemblée, en addition ft ceux 
déjà nommés, avec pouvoir de changer leurs 
députés.

Sur motion du Dr. Lacroix, secondé 1 r 
M. A. Gir-id,

Résolu, Que le* membre* de la chambre 
d’aaseniblée soteul membres du comité central

d 11NQUANTF.-CINQ EM placemens
à concéder dans Ir laubourg St. Roch, du 

a W Pote et cie, earga'aort générale, pilota | NordOu -t do la rue du Prince Edouard, lor- 
J. Carfo*. jj mint partis du ferrem borné eu Iront à la dite rue,

" Agenori», 19 purg da do, ft Pembertons, les', 
pCote T. Uaqiietlc.

’’ Argua, Ki-kli«ugh, 10 juin, ft ordre, do, pi­
lote J. Aaechn.

" Penelope, Taylor, 7 m»i de Liverpool, 4 Pem- 
bertpna, do, p Iota I'. Pnulint.

“ Pembroke C«*’!e, Slanbnry, 22 mai da I.j. 
verpoot, ft T. Frotta, cargauoB générale, pi­
lote T. Royer.

Gcêletta G’vnao Tracer, Bigalow, ICjrnn d-Canio, 
a H. Holcomh, .Mackrell, point de pilote.

Drigantl* John & Uharlea, Bobm, 6 juin da Terre. 
Neuve, a W. B'i.lden ei cic, hu.ie, j eau», fcc, 
4 émigrés, point de piloto.

-n profondenr ft la R vière St. Charlc», d’un cft'é a.i 
Pont D .rclieatcr ct do l’autre au tarent dit « de la 
V arhrrie. »

S'adresser au Notaire «miMigné rn son F.tudo en 
la ISaa*e-Vil!o de Québer, rua St. Pierre No. 3 J 
vit-ft-vis la Banrpie de Québec.

ED. GLACKEMEVER. 
Québec, 23 Mai, 1831. N P.

rf'-Tc ^ LOI ER.—Lu iimiMoii Hituéu en
; i ; P cci'e liante \iiie, rue Itiindc. main-

tensnt occupée par Mr. Victor Hamel.
n au , *. • lgur* PAN ET.
Québec, 3 Février, 1831.

Seront vendu*. H NDI prmliain 1 1 courant ét les 
jours »uivana, au magasin de Ai M. PERRODIN 
r t SAI.F.S8LR, rue Gabriel, de Paris, pouhremenl 
tant r/.irrrr.

D E restant de leur* niorcliamliscs frao-
-■ A çaiac», conaiatsnt en ganta de kid de Duiues 
et Me»»ieur», peignes d<; Damea pour le derrière do 
la tête, botte*, son t' r* • t pantoi.fll i de M-sru-u », 
galo.li> a d>* Da Rica, fie jrs art fici-llea, vases do 
Ulune, fiole* do parfum, porte feuille*, pajiiaa ai- 
genté», eau do Cologne, ut huile d’citruil, poudre à 
dent», mourhoira de cou pour Dame*, riihsti», m» 
grand assortiment de tabatières et paniers français, 
vers doré» et autre» verren-s, boites de goût, pen­
dules d’All-magne, peinture» cucadié-s,

....AUSSI...
Un grand nagnrtmicnt do beaux joyaux de Fsris 

pour Damea et Messieurs cl autre» articles trop 
nnmlir> iix ft détailler.

Jl /^Condition* d>’ lavent»—Arpent rnmptant — 
et I- tout a-ra vendu »en» réeerve, comme ces Mes* 
aiciir» sont »ur tour dépurt do (inéli-o.

La vente commencera à UNE h-urn chaque jour.
M. UALZAUETTI 4 Cio.

7 Juilic. 1831.
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